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Texte de l'Évangile (Mt  6,19-23):  «Ne vous faites pas de

trésors sur la terre, là où les mites et la rouille les

dévorent, où les voleurs percent les murs pour voler. Mais

faites-vous des trésors dans le ciel, là où les mites et la

rouille ne dévorent pas, où les voleurs ne percent pas les

murs pour voler. Car là où est ton trésor, là aussi sera ton

cœur.

»La lampe du corps, c'est l'oeil. Donc, si ton oeil est

vraiment clair, ton corps tout entier sera dans la lumière;

mais si ton oeil est mauvais, ton corps tout entier sera

plongé dans les ténèbres. Si donc la lumière qui est en toi

est ténèbres, quelles ténèbres y aura-t-il!».

«Faites-vous des trésors dans le ciel, là où les mites et la rouille ne dévorent
pas, où les voleurs ne percent pas les murs pour voler»

Abbé Lluís RAVENTÓS i Artés
(Tarragona, Espagne)

Aujourd'hui, le Seigneur nous dit que «la lampe du corps, c'est

l'œil» (Mt 6,22). Saint-Thomas interprète qu'en parlant de l'œil,

Jésus se réfère à l'intention de l'homme. Lorsque son intention

est droite, lucide, dirigée vers Dieu, toutes nos actions sont

brillantes et resplendissante; par contre lorsque l'intention n'est

pas droite, «qu'elles ténèbres y aura-t-il!» (cf. Mt 6, 23).

Notre intention peut manquer de droiture par malice, par

méchanceté, mais normalement c'est par manque de sagesse.

Nous vivons comme si nous étions venu au monde pour

accumuler les richesses et nous ne pensons à rien d'autre.



Gagner de l'argent, acheter, jeter, avoir. Nous voulons susciter

l'admiration des autres, ou peut-être l'envie. Nous trompons,

souffrons, nous nous chargeons de préoccupations et de

déceptions et nous ne trouvons pas le bonheur que nous

cherchons. Jésus nous fait cette offre: «Mais faites-vous des

trésors dans le ciel, là où les mites et la rouille ne dévorent pas,

où les voleurs ne percent pas les murs pour voler» (Mt 6, 20). Le

ciel est le grenier des bonnes actions qui constituent un trésor

pour toujours.

Soyons sincères avec nous-mêmes, en quoi employons-nous nos

efforts, qu'est-ce qui nous motive? Certainement, le propre d'un

bon chrétien est d'étudier et de travailler honnêtement pour se

faire une place dans ce monde, pour élever dignement la

famille, assurer le futur des siens et la tranquillité de sa

vieillesse, travailler aussi pour aider les autres… Oui, tout ceci

est propre d'un bon chrétien. Mais si ce que tu cherches est

d'avoir chaque fois plus, plaçant ainsi le cœur dans ces

richesse, oubliant les bonnes actions, oubliant que nous

sommes de passage en ce monde, que notre vie est une ombre

qui passe, n'est-il pas vrai alors que nous avons l'œil plongé

dans les ténèbres? Et si le sens commun s'embrouille «quelles

ténèbres y aura-t-il!» (Mt 6, 23).

Pensées pour l'évangile d'aujourd'hui

« Quand tu commences à détester ce que tu as fait, alors
commencent tes bonnes œuvres car tu reconnais les
mauvaises » (Saint Augustin)

« Jésus invite à utiliser les choses sans égoïsme, sans soif
de possession ou de domination, mais selon la logique de
Dieu, la logique de l’attention aux autres, la logique de
l’amour » (Benoît XVI)



« La confession des péchés (l’aveu), même d’un point de
vue simplement humain, nous libère et facilite notre
réconciliation avec les autres. Par l’aveu, l’homme regarde
en face les péchés dont il s’est rendu coupable ; il en
assume la responsabilité et par là, il s’ouvre de nouveau à
Dieu et à la communion de l’Église afin de rendre possible
un nouvel avenir » (Catéchisme de l’Eglise Catholique, n°
1.455)


